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AVANT

 

-

 

PROPOS

 

Après la restructuration, en 1998, de l’UMR dont le parcours scientifi-
que a été retracé dans le précédent numéro, cette année universitaire
est la première où 

 

Territoires

 

 

 

contemporains

 

 donne à voir la diversité des
activités de recherches à travers les différents séminaires mis en
place et les comptes rendus de ceux qui ont déjà eu lieu (certains
donneront lieu à une publication spécifique). Cette conception de
l’information scientifique, quelle que soit sa forme, nous semble insé-
parable de l’activité de recherche et un impératif pour les laboratoi-
res en sciences humaines.

 

LÕinformation scientifique �lectronique : ses atouts, enjeux et probl�mes

 

LÕactivit� scientifique des laboratoires dÕhistoire nÕ�chappe pas plus que dÕautres au
d�veloppement de lÕinformation �lectronique. Avec lÕan 2000 lÕIHC va avoir son site
�lectronique qui devrait �tre un outil efficace pour mieux faire conna�tre son activit�,
mais aussi �tablir de nouveaux liens avec tous ceux qui sous une forme ou sous une
autre d�sirent �tre inform�s de ses initiatives et publications 

 

1

 

.

 

1. Adresse du site : http://tristan.u-bourgogne.fr
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La consultation du site permettra, nous lÕesp�rons, de suivre de mani�re plus r�guli�re,
avec des mises � jour fr�quentes, le programme des diff�rents s�minaires, colloques ou
conf�rences organis�s par lÕIHC ou auxquels il est associ�. Il sera dÕautre part possible
dÕinterroger une banque de donn�es pr�sentant les m�moires de ma�trise dÕhistoire
soutenus ces trente derni�res ann�es � lÕuniversit� de Bourgogne. Une partie du con-
tenu des diff�rents num�ros du 

 

Bulletin

 

, des 

 

Cahiers de Territoires contemporains

 

ainsi que des ouvrages publi�s par notre �quipe sera �galement consultable. Il sera
possible de les commander directement. LÕ�largissement de la diffusion des publica-
tions et celui de lÕinformation vont de pair. La question des revues �lectroniques a sou-
lev� ces derniers mois un certain nombre de pol�miques plus ou moins l�gitimes. Il est
certain quÕun transfert de la production scientifique des laboratoires sur le r�seau ne
peut se faire sans pr�caution et sans la mise au point dÕun dispositif qui prenne en
compte les possibilit�s, mais aussi les risques, ouverts par les nouvelles technologies.
La souplesse et la facilit� de communication, rendues possibles, nÕeffacent pas la sp�ci-
ficit� de ce que repr�sente une publication scientifique dont les textes, les articles doi-
vent �tre valid�s par une instance comp�tente, comit� de lecture ou de r�daction. En
revanche, il est certain que lÕorganisation du travail scientifique, qui suppose confronta-
tions, collectes de r�flexions et de donn�es, peut puiser dans la communication �lec-
tronique les moyens dÕune efficacit� nouvelle, surtout lorsque les chercheurs rattach�s
au laboratoire sont relativement dispers�s : un espace destin� � la communication
entre les chercheurs sera r�serv� sur le site. 

  
La mode fin de si�cle entre conformisme et nouvel esprit critiqueÉ

LÕhistoire contemporaine nÕest ni plus ni moins que dÕautres champs de lÕhistoire mar-
qu�e par lÕ�poque et lÕair du temps. La seule diff�rence, peut-�tre, est que les histo-
riens qui sÕen r�clament doivent int�grer directement cette donn�e dans leur travail
scientifique dans la mesure o� ceux notamment qui sÕint�ressent � ce quÕil est convenu



 

Avant-propos
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dÕappeler le temps pr�sent savent quÕil est born� par les incertitudes dÕune actualit�
qui, par d�finition, reste ouverte. La fin de la d�cennie 90 a ainsi �t� propice aux syn-
th�ses, aux inventaires, voire aux bilans. Le calendrier offre mati�re � comm�morer la
chronologie, les historiens non seulement ne sÕen plaignent pas, mais peuvent y puiser
mati�re � r�flexion et � initiatives. Ainsi lÕIHC se propose dÕorganiser les 28 et
29 septembre 2000 un colloque international sur Ç Les communismes du XX

 

e 

 

si�cle È.
Comme cet intitul� le sugg�re, lÕobjectif est de combiner d�marche comparative et
approches th�matiques pour penser lÕun des ph�nom�nes politique majeur du si�cle.
Pour autant lÕair du temps est �galement porteur de conformisme et dÕalignement sur
les mani�res dominantes de penser. LÕexemple de la publication diff�r�e en France de
lÕouvrage dÕEric Hobsbawm 

 

1

 

 sur le XX

 

e 

 

si�cle en fournit un exemple probant. Ce livre,
synth�tique et stimulant, Ïuvre dÕun historien qui nÕa pas abandonn� ou r�cus� lÕinspi-
ration marxiste qui irrigue sa r�flexion sÕest trouv� discr�dit� du c�t� des d�cideurs
�ditoriaux. La traduction de son livre gr�ce � lÕengagement dÕun �diteur bruxellois et �
la mobilisation du Monde diplomatique est un �v�nement qui ne peut que nous
r�jouir. Le combat pour lÕhistoire est indivisible : il est avant tout positif et constructif, �
ce titre il se fonde essentiellement sur des activit�s de recherche qui aujourdÕhui ne
peuvent ignorer le travail dÕ�quipe dans le cadre des unit�s de recherche. Mais il sup-
pose �galement une d�marche qui associe au travail historien des partenaires dont
lÕexp�rience et le savoir sont irrempla�ables pour comprendre lÕhistoire du temps pr�-
sent. Ë ce titre nous sommes oblig�s dÕaffirmer lÕoriginalit� dÕune d�marche dont le
caract�re scientifique impose quÕelle reste toujours critique � lÕ�gard des histoires offi-
cielles ou des m�moires institutionnelles. Enfin la vitalit� de la recherche historique
suppose lÕexistence de v�ritables d�bats que seule la diversit� des hypoth�ses et des
approches peut nourrir. Ce bulletin porte t�moignage dÕune pr�occupation quÕil con-
vient toujours de concr�tiser.

 

S

 

ERGE

 

 W

 

OLIKOW

 

Universit� de Bourgogne

Directeur de lÕIHC Ð UMR-CNRS 5605

        
1. Eric J. HOBSBAWM, LÕ�ge des extr�mes. Histoire du court XXe si�cle, 1914-1991, Bruxelles, Ed Complexe -
Le Monde diplomatique, 1999, 810 p. (Biblioth�que complexe).
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PROGRAMME

 

 

 

DU

 

 

 

S�MINAIRE

 

 

 

DE

 

 

 

RECHERCHE

 

Ç 

 

ORGANISATIONS

 

 

 

OUVRIéRES

 

 

 

ET

 

 

 

MOUVEMENTS

 

 

 

SOCIAUX 

 

È

 

Direction : Jean Vigreux et Serge Wolikow

Salle de s�minaire du Centre G. Chevrier (3

 

e 

 

�tage facult� de Droit)

 

Premi�re s�ance

 

mercredi 24 novembre de 10 h. � 17 h.

 

Ouverture g�n�rale du s�minaire

 

Serge Wolikow : Pluralit� organique et approches crois�es
dans lÕhistoire des mouvements sociaux

 

 

Syndicats, syndicalistes et politique

 

Coordination et animation : Georges Ubbiali

 

Syndicalisme et action politique Ñ en quoi le syndicalisme peut-il conduire ou prolon-
ger une pratique politique ? On a lÕhabitude de tout ramener, aujourdÕhui encore, au
probl�me soulev� par les relations parti/syndicat. Mais la question doit �tre envisag�e
dÕune mani�re plus globale. Si elle se pose ainsi depuis pr�s dÕun si�cle en France, cÕest
quÕil y a concurrence et pas seulement diff�rence. Le syndicalisme, au moins en partie,
a une ambition globale qui concerne la soci�t� toute enti�re dans la mesure o� il sÕint�-
resse � la place du salari� et du travailleur, non seulement dans lÕentreprise, mais �gale-
ment dans lÕensemble des rapports sociaux. LÕadh�sion et lÕappartenance syndicales ne
sont pas compl�tement s�parables de filiations culturelles et id�ologiques. Les prati-
ques syndicales ne sont ni neutres ni techniques, elles sÕaccrochent � des conceptions
de la solidarit�, de lÕ�galit�, de lÕaction li�es � des courants dÕid�es. Il sÕagit donc �gale-
ment de comparer les relations entre syndicats et politique � lÕint�rieur dÕespaces poli-
tiques diff�rents (local, national, supranational).
En cons�quence une r�flexion sur le rapport du syndicalisme � la politique va bien au-
del� de la seule relation parti/syndicat. 

    
Intervenants : 

Syndicalisme et rapports avec les partis politiques en France, Georges Ubbiali
Les discussions sur lÕadh�sion au PC dans la Vie Ouvri�re, Vincent Chambarlhac
Les liens CGT-PC dans le Doubs, Claude Cuenot
De la CGTU au parti : le cas de la Sa�ne-et-Loire, Morgan Poggioli
Les relations avec lÕespace politique local : parcours de militants du syndicat au parti ou
du parti au syndicat ?, St�phane Paquelin
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Syndicalisme et politique en France, Georges Ubbiali
Les syndicats fran�ais face � la construction europ�enne, Tania R�gin
LÕind�pendance syndicale, Jo�l Hedde

 

Deuxi�me s�ance

 

vendredi 17 d�cembre 1999 de 10 h. � 17 h.

 

LÕhistoire du syndicalisme PTT, sources, m�thodes,

la dur�e du travail comme objet dÕhistoire 

(salle 155 b�timent extension lettres)

 

Coordination et animation :

Tania Regin en association avec lÕIHS CGT PTT

 

LÕInstitut dÕhistoire contemporaine (UMR CNRS 5605) de lÕuniversit� de Bourgogne
organise en collaboration avec lÕInstitut dÕhistoire sociale de la F�d�ration CGT des
PTT cette journ�e dÕ�tudes. La pr�sence de syndicalistes est lÕoccasion de d�battre de
la d�licate articulation entre histoire et m�moire, notamment � partir des modalit�s de
constitution et de traitement des archives orales.
Un �tat des travaux existants et des sources disponibles pour lÕ�criture de lÕhistoire de
la F�d�ration des PTT doit permettre de d�finir de nouvelles pistes de recherche et de
sÕinterroger sur les diff�rentes mani�res dÕ�crire lÕhistoire. LÕhistoire sociale est-elle
lÕhistoire de parcours individuels ? Une histoire des groupes sociaux ? Mais encore,
quel enseignement peut-on tirer de lÕ�tude des structures syndicales ? Ce dernier ques-
tionnement ouvre sur une r�flexion plus large concernant les relations entre structure
et culture (professionnelle), entre syndicat et Etat (impact des r�formes administrati-
ves sur les structures syndicales). Enfin, lÕ�volution de la dur�e du travail constitue une
autre probl�matique int�ressante qui doit faire lÕobjet dÕun expos� historique g�n�ral
et dÕune �tude de cas centr�e sur une n�gociation dans un service des PTT en vue de la
r�duction du temps de travail. Ces deux approches doivent mettre en lumi�re les
apports sp�cifiques des universitaires et des syndicalistes avec leurs implications parti-
culi�res dans cette histoire sociale. 

 

Intervenants : 

 

Ouverture : LÕactualit� de lÕhistoire syndicale, Serge Wolikow
R�flexion sur lÕ�volution des structures syndicales dans la F�d�ration des PTT (leurs
relations avec les cultures professionnelles, les statuts, lÕ�tat), Serge Lottier
Bibliographie et sources archivistiques relatives � lÕhistoire de la f�d�ration des PTT,
Morgan Poggioli
Les archives orales, Georges Ubbiali
La dur�e du travail, St�phane Sirot
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La n�gociation sur la r�duction du temps de travail dans un secteur des PTT, Pierre
Lhomme

 

Troisi�me s�ance

 

mercredi 19 janvier 2000 de 10 h. � 17 h.

 

Les intellectuels dans la presse communiste

 

Coordination et animation : Alexandre Courban

 

Il sÕagit de d�passer la distinction entre lÕintellectuel organique et lÕintellectuel combat-
tant. On peut, dans le cadre de cette s�ance, consid�rer que la presse communiste est
un lieu privil�gi� pour observer, ind�pendamment des formules discursives, les moda-
lit�s diverses de lÕimplication des intellectuels dans lÕactivit� communiste. La presse
permet notamment dÕenvisager le spectre des diff�rentes formes de participation des
intellectuels. Cela permet notamment de relativiser et dÕhistoriciser les notions dÕenga-
gement ou de compagnonnage. Il sÕagit donc de partir de lÕobservation (la place des
intellectuels dans la presse communiste, intellectuels communistes ou intellectuels
non-communistes) pour aller vers une approche plus diff�renci�e des relations intel-
lectuels-PC.

 

Intervenants 

 

:

 

LÕHumanit�

 

 sous surveillance ouvri�riste (1926), Alexandre Courban
Dessin de presse : intellectuels et anti-am�ricanisme, Christian Beuvain 
La place de la psychanalyse et des psychanalystes dans la presse communiste, Thierry
Desanti
La premi�re direction litt�raire de 

 

LÕHumanit�

 

 (1921-1923), Vincent Chambarlhac
Les intellectuels aux champs : la presse communiste paysanne et les intellectuels, Jean
Vigreux

 

Quatri�me s�ance

 

mercredi 23 f�vrier 2000 de 10 h. � 17 h.

 

Socialistes et communistes : le regard de lÕautre

 

Coordination et animation : Thierry Hohl

 

La s�ance est consacr�e � lÕidentit� socialiste, � la mani�re dont elle se construit par le
jeu du discours communiste sur la pratique socialiste, mais aussi, et cÕest lÕessentiel, la
mani�re dont le parti socialiste, ses dirigeants, ses organismes d�signent, caract�risent
et pensent la pratique comme lÕorganisation communiste.
Il semble int�ressant de combiner deux types dÕapproches : celle qui sÕappuie sur lÕana-
lyse des organisations et celle centr�e sur les figures dirigeantes. Il faut �videmment
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penser les relations r�ciproques m�me si cÕest principalement la mani�re dont les
socialistes pensent et d�signent le communisme qui int�resse dans le cadre de cette
s�ance.

 

Intervenants :

 

La Gauche Socialiste et les communistes, Thierry Hohl
Les relations au temps de la guerre froide, Denis Lefebvre
Maurice Thorez et les socialistes, St�phane Sirot
Waldeck Rochet et les socialistes, Jean Vigreux 
LÕIC, lÕURSS et les socialistes : regards � partir de nouvelles archives, Serge Wolikow et
Thierry Hohl
Les voyageurs socialistes et la patrie du socialisme (sous r�serve)

 

Cinqui�me s�ance

 

mercredi 22 mars 2000 de 10 h.  � 17 h.

 

Syndicalisme, entre gr�ve revendicative et gr�ve g�n�rale :

la gr�ve politique

 

Coordination et animation : Georges Ubbiali

 

 
Traditionnellement la gr�ve est analys�e comme un ph�nom�ne purement social li� �
une revendication particuli�re, voire � un mouvement dÕampleur plus large, mais cÕest
�galement un outil de mobilisation politique. Une gr�ve peut-elle �tre strictement
revendicative alors m�me quÕelle est au minimum, lÕexpression dÕune contestation du
pouvoir dans lÕentreprise ? SÕagit-il dÕune r�ponse sp�cifique lorsque le pays r�el ne
correspond plus � la repr�sentation politique (gouvernement, assembl�e) ? Est-ce par
ailleurs un processus r�volutionnaire ? Cela conduit �galement � sÕinterroger sur le
processus de politisation en se demandant si celui-ci est le m�me des ann�es 30 aux
ann�es 60 (ce qui am�ne effectivement � la question des origines de la politisation de
lÕaction syndicale comme r�ponse alternative au fonctionnement traditionnel des insti-
tutions politiques).

 

Intervenants :

 

Ouverture : Georges Ubbiali
Les avatars de la Ç gr�ve politique de masse È en 1929-1930, Serge Wolikow
1934 la r�action ouvri�re au 6 f�vrier, Gilles Vergnon
La gr�ve de 1938 : les enjeux politiques et sociaux, Marianne Zuzula
La gr�ve des mineurs de 1963, Jean-Philippe Champeau
La premi�re journ�e nationale dÕaction de 1966, Tania R�gin 
1995 : un mouvement social apr�s les �lections, Sophie Camard, (sous r�serve)
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Sixi�me s�ance

 

mercredi 3 mai 2000 de 14 h.  � 18 h.

 

La prison : �criture et activit� politique

 

Coordination et animation : Jean Vigreux

 

La production dÕ�crits de prison (carnets, lettres ou m�moires) caract�rise pour long-
temps lÕhistoire des prisonniers politiques. Mais quelle est dans ce domaine la sp�cifi-
cit� des militants r�volutionnaires (communistes entre autres) ? Cette forme dÕ�criture
apporte-t-elle plus sur lÕindividu, le militant, le cadre ou sur les liens (voire lÕabandon
de lien) avec son organisation ? Quelle(s) part(s) dÕintimit�, de doute ou dÕ�branle-
ment, ou de consolidation des convictions peuvent �tre relev�es ? Que disent ou ne
disent pas ces �crits : de lÕinterpr�tation des silences, des r�v�lations de secrets, voire
de tabous au discours � usage interneÉ
Quelles en sont les cons�quences multiples (lÕutilisation par exemple des martyrs) ? 

 

Intervenants 

 

:
LÕh�ro�sme insupportable : militants et �crits de prison au cours des ann�es 20,
Fr�d�ric Monier 
Les carnets Renaud Jean, Denis Peschanski 
Le PCF et la justice, Fr�d�ric Genev�e
La gauche et lÕamnistie des prisonniers politiques 1870-1970 : �crits de prison et cam-
pagnes publiques, St�phane Gacon
Vie quotidienne et vie politique en prison : en temps de paix et en temps de guerre,
Serge Wolikow
Un tour de France des prisons : les d�put�s communistes intern�s 1939-1943, Jean
Vigreux.
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S�MINAIRE

 

 

 

DE

 

 

 

RECHERCHE

LES

 

 

 

PRODUCTEURS

 

 

 

DE

 

 

 

TERRITOIRES

 

(

 

XIX

 

e

 

-

 

XX

 

e 

 

SIéCLES

 

)

 

LÕun des th�mes de recherche de lÕUMR 5605 a retenu dans son intitul� la notion de
territoire, utilis�e dans un sens pluriel. Dans ce cadre, ce s�minaire de recherche sur

 

Les producteurs de territoires, XIX

 

e

 

-XX

 

e

 

 si�cles

 

 sÕinscrit dans une triple pr�occupation  :
travailler � la clarification des significations et des usages de la notion ; permettre la
mise en Ïuvre dÕune d�marche pluridisciplinaire qui rassemble plusieurs sciences
sociales : droit, g�ographie, histoire, science politique, sociologie ; favoriser le rappro-
chement de probl�matiques et de savoirs jusque-l� demeur�s s�par�s dans des champs
disciplinaires diff�rents (approches juridique, sociale ou culturelle).
Pour lancer le travail de recherche, on retiendra une premi�re d�finition du territoire Ð
 que les �tudes infirmeront ou confirmeront Ð comme Ç espace appropri� È � m�me de
susciter des sentiments dÕappartenance, voire des revendications dÕappropriation.
Une telle d�finition suppose dÕanalyser les diff�rents processus qui ont pu produire des
ph�nom�nes dÕidentification ; entreprises de d�coupage et modes de gestion de
lÕespace ; processus et formes dÕengendrement des repr�sentations collectives ; choix
des lieux et expressions symboliques, etc.
Ce s�minaire a pour projet lÕanalyse des processus de construction de lÕespace, qui
sont aussi la projection des structures des groupes dans lesquels ils prennent nais-
sance, � partir des acteurs qui les ont pris en charge.
On prendra le terme dÕacteurs au sens large : acteurs individuels (comme les acteurs
politiques) et acteurs collectifs (associations, am�nageurs, administrateurs, etc.).
On observera les �chelles de construction des territoires (articulation local/national).
On rep�rera les temps sp�cifiques dans lesquels ces op�rations se d�veloppent et les
r�emplois possibles de la m�moire des groupes.
On pr�tera attention aux logiques de construction (concurrentielles et/ou compl�men-
taires).
On tentera de voir �ventuellement les �checs.

    
Ce s�minaire est organis� sur deux ann�es et comportera quatre s�ances au total.

- Premi�re s�ance

le vendredi 3 mars 2000 (14-18 heures)
Les acteurs : intervenants Catherine Bertho-Lavenir (universit� de Clermont-Ferrand),
Beno�t Caritey (universit� de Bourgogne), Annie Bleton-Ruget (universit� de
Bourgogne).
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- Deuxi�me s�ance

 

le vendredi 5 mai 2000 (14-18 heures)

 

Le rapport local/national 

 

:

 

 intervenants Philippe Veitl (IEP Grenoble), Philippe
Poirrier (universit� de Bourgogne), Thomas Bouchet (universit� de Bourgogne).

LÕune des s�ances organis�es pendant lÕann�e universitaire 2000-2001 portera sur les
Ç pays È.

 

A

 

NNIE

 

 B

 

LETON

 

-R

 

UGET

 

, T

 

HOMAS

 

 B

 

OUCHET

 

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605

 

S�MINAIRE

 

 

 

DU

 

 

 

GROUPE

 

 

 

DE

 

 

 

RECHERCHE

EN

 

 

 

HISTOIRE

 

 

 

DE

 

 

 

LA

 

 

 

VIGNE

 

 

 

ET

 

 

 

DU

 

 

 

VIN

 

 (

 

GRHVV

 

)

 

Salle de s�minaire du Centre G. Chevrier (3

 

e 

 

�tage facult� de Droit)

- Jeudi 4 novembre 17 h. 30 : pr�sentation pr�cise des s�minaires et projets pour
lÕann�e 1999-2000, et mise en place du plan g�n�ral de la future base de donn�e sur
lÕhistoire viti-vinicole bourguignonne.
- Jeudi 2 d�cembre 17 h. 30 : pr�sentation du m�moire de ma�trise de Rapha�l Joly, 

 

Le

vignoble de C�te-dÕOr sous lÕOccupation

 

.
- Jeudi 20 janvier 17 h. 30 : pr�sentation du travail de DEA dÕOlivier Jacquet,

 

 Les

syndicats viticoles et vinicoles : approche dÕun aspect particulier de lÕhistoire de la

vigne et du vin (1884-1940). Le cas dÕune r�gion de vins fins : la Bourgogne

 

.
- Jeudi 24 f�vrier 17 h. 30 : pr�sentation des recherches de DEA de Philippe Kundrat,

 

Reconnaissance et hi�rarchisation des vins fins de Bourgogne, des premiers

classements � lÕINAO

 

.
- Jeudi 23 mars 17 h. 30 : pr�sentation du travail de DEA de Jean-Marc Bourgeon, 

 

La

crise du phyllox�ra en C�te-dÕOr (1870-1914) : aspects �conomiques, politiques,

sociaux, et techniques � travers lÕexemple de la maison Bouchard P�re et Fils

 

.

- Jeudi 4 mai 17 h. 30 : pr�paration du s�minaire de fin dÕann�e sur le th�me du
phyllox�ra.
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COLLOQUE 

 

: 

 

LES

 

 

 

COMMUNISMES

 

 

 

DU
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Dans la derni�re d�cennie du si�cle la mani�re dÕenvisager lÕhistoire du communisme a
�t� fortement affect�e par deux modifications majeures : lÕ�croulement de lÕURSS et
des �tats associ�s au syst�me communiste en Europe, la possibilit� dÕacc�der, au
moins en partie, aux archives des organisations communistes nationales et internatio-
nales. LÕhistoriographie, cliv�e par les combats id�ologiques et politiques, domin�e par
la p�nurie documentaire �tait rest�e majoritairement centr�e sur le factuel et lÕ�v�ne-
mentiel, laissant aux sciences politiques le champ de la r�flexion th�orique.
AujourdÕhui, le communisme appara�t comme un ph�nom�ne politique majeur de
lÕhistoire du XXe si�cle. LÕ�largissement des sources documentaires, la diversification et
la multiplication des recherches mettent � lÕordre du jour un effort scientifique struc-
tur� autour de questions transversales envisag�es sur une dur�e s�culaire. Ce colloque
des 28 au 30 septembre 2000 sÕinscrit dans cette d�marche dÕouverture du champ
dÕinvestigation. Nous proposons dÕaborder, au cours du colloque, de mani�re distincte
et li�e, trois questions : guerre et communisme, modernisation sociale et commu-
nisme, la conception et les usages des bases documentaires sur le communisme

Guerre et communisme durant le XXe si�cle 

Tout au long du si�cle la guerre est pr�sente comme matrice et comme horizon de
lÕhistoire du communisme. La guerre est un creuset au sein duquel se noue la crise de
la social-d�mocratie et se forge une critique dÕo� �merge le communisme, tel un id�al
r�volutionnaire renouvel� sur un paysage de d�combres. La guerre a constitu� le banc
dÕessai du communisme qui sÕorganise � partir de la r�volution russe. Elle a continu�
de fournir les r�f�rences � un mouvement qui associait durablement guerre et r�volu-
tion, non seulement pour rejouer le mythe fondateur, mais aussi parce que la guerre
apparaissait � la fois comme un sympt�me de la crise politique ou sociale, et comme un
moyen de r�aliser la r�volution. Tr�s t�t cependant la lutte contre la guerre ou pour la
paix fut une composante de lÕactivit� communiste en direction des plus larges masses.
Pour autant la mobilisation antimilitariste ou la lutte pour la paix, conduite par les par-

tis communistes, se confondirent rarement avec le pacifisme. La guerre r�volutionnaire
et populaire contre lÕexploitation ou lÕoppression fut � diff�rentes �poques un chemin
explor� largement par le mouvement communiste, notamment contre le fascisme,
m�me sÕil se trouva parfois divis� sur lÕopportunit� dÕun tel recours. Le r�le de la politi-
que internationale du communisme dÕ�tat ne saurait �tre ignor� de ce point de vue. La
culture politique du mouvement communiste fut impr�gn�e par lÕexp�rience de la
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Premi�re Guerre mondiale puis enrichie par son implication dans une activit� politique
fr�quemment ill�gale et militaris�e. Pendant pr�s de cinquante ans, des ann�es vingt
au d�but des ann�es 70, la lutte arm�e resta une dimension de la lutte des classes avec
cependant des variations tr�s fortes selon les zones g�ographiques et les cultures poli-
tiques nationales. Dans le corps de doctrine marxiste-l�niniste la vision du processus
r�volutionnaire est essentiellement militaire en associant, par exemple, un combat
politique pens� en termes de strat�gie et de tactique, un militantisme con�u comme
un engagement au service dÕune cause, et une discipline de lÕorganisation consid�r�e
comme une valeur supr�me. LÕempreinte de la guerre sur lÕ�volution du communisme
a rev�tu des formes vari�es et entrem�l�es qui m�ritent des recherches syst�matiques
dont les r�sultats pourraient �tre, dans le cadre du colloque, confront�s autour de qua-
tre sous th�mes. 

Communisme, communistes et le d�fi de la modernisation

Issu du courant socialiste, le communisme, tel quÕil sÕorganise apr�s 1917, veut incar-
ner la modernit� m�me sÕil nÕa triomph� politiquement que dans le pays le plus
Ç arri�r� È aux dires de ses leaders. Le changement social quÕimplique la r�volution pro-
l�tarienne ne se place pas sur le m�me plan que la modernisation � lÕÏuvre dans les
grands pays industriels capitalistes puisquÕil sÕagit dÕabolir aussi bien lÕexploitation du
travail que les diff�rences de classes. Pour autant, apr�s lÕ�pisode du communisme de
guerre et lÕabandon des perspectives de la r�volution mondiale, la modernisation va
rapidement sÕimposer comme id�al substitutif au moins temporaire du socialisme dans
un seul pays. D�s les ann�es 30, la propagande sovi�tique insiste sur Ç la merveilleuse
transformation de lÕUnion Sovi�tique È. Cette r�f�rence au mod�le sovi�tique est syno-
nyme pour longtemps de la modernisation. La m�canisation de lÕagriculture, la cons-
truction de barrages et de villes nouvelles illustrent les bienfaits de cette nouvelle
civilisation. La modernisation planifi�e et fig�e dans le marxisme-l�ninisme sert de
ciment au syst�me politique et social. Apr�s la Seconde Guerre mondiale elle devient
�galement un message � usage externe qui participe au projet mondial du commu-
nisme. Ces progr�s vant�s des r�gimes communistes contribuent au fur et � mesure �
alimenter une lutte id�ologique entre deux mondes puis deux blocs : ce sont des figu-
res impos�es de la rh�torique communiste. Mais quels sont les �carts entre r�alit� et

discours ? Quelle est la nature de la modernisation des �tats socialistes ? Face � la
modernisation capitaliste, dÕapr�s la Seconde Guerre mondiale, le communisme appa-
ra�t-il capable de mener une modernisation diff�rente et concurrentielle ? Toutefois, il
faut faire la part entre le communisme dÕ�tat, qui l�gitime sa domination par la moder-
nisation de lÕ�conomie et de la soci�t� dans des pays souvent peu ou moyennement
d�velopp�s, et le communisme de mobilisation dans les pays capitalistes, d�velopp�s
de longue date, o� la modernisation est une dimension forte de la restructuration
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�conomique. La protestation sociale, contre les bouleversements sociaux quÕimpli-
quent les mutations de lÕagriculture, de lÕindustrie ou de lÕurbanisation, constitue le
terreau dÕune activit� communiste o� lÕaction revendicative et la lutte pour la d�fense
des conditions de travail et dÕexistence de la main-dÕÏuvre des salari�s, ou des tra-
vailleurs ind�pendants, prend parfois lÕallure dÕune opposition � la modernisation. Si le
mod�le sovi�tique a �t� mobilisateur, il nÕa pas dÕefficacit� concr�te et symbolise avant
tout la possibilit� dÕune alternative. Pour autant lorsque les communistes conqui�rent
des positions de pouvoir dans le syst�me politique ou �conomique, par exemple par le
biais du syndicalisme, des municipalit�s, des repr�sentations paritaires dans la fonction
publique, ils sont confront�s aux probl�mes de la gestion et des politiques globales
dÕam�nagement de la soci�t�. Il reste que les communistes se veulent les agents du
progr�s et de la modernit�, mais en ont-ils vraiment les moyens ? La r�ponse ne diff�re-
t-elle pas selon les pays et lÕinfluence du communisme dans le mouvement social ? Ë
son insu le mouvement communiste, politique et syndical, nÕest-il pas un acteur effectif
de la modernisation en contribuant � lÕinscription du monde ouvrier et dÕune partie du
monde paysan dans une dynamique de changement social dans laquelle ses valeurs et
ses r�f�rences sont des �l�ments constitutifs de certains �tats-Providence, � travers des
conflits et des compromis sociaux et politiques qui remplacent la r�gulation op�r�e
ailleurs par la cogestion social-d�mocrate ? O� quÕils soient les partis communistes qui
voulaient changer la soci�t� nÕont pas �chapp� aux contrecoups de la modernisation
sociale qui a souvent pris � contre-pied une culture politique fond�e sur la d�fense et la
promotion des couches populaires ! Ainsi la conception du militantisme, de la propa-
gande ou de lÕ�ducation, enracin�e dans la tradition socialiste et revisit�e par le bolche-
visme et le marxisme l�ninisme stalinien a-t-elle �t� rattrap�e par la massification de la
scolarisation, les transformations du salariat, lÕexplosion des moyens de
communication ? La diffusion du mod�le communiste de la politique dans les pays
industriels, mais aussi dans les pays ruraux et coloniaux, nÕa-t-elle pas fondamentale-
ment contribu� � la politisation des masses populaires ou tout au moins � la possibilit�
pour certaines cat�gories dÕacc�der � un champ politique dont ils �taient exclus ? Le
militantisme communiste nÕa-t-il pas �t� un puissant instrument de promotion sociale
durant toute une p�riode o� la modernisation �conomique et sociale �tait bloqu�e ?
Notamment jusquÕ� la Seconde Guerre mondiale dans les pays de lÕEurope du Sud ? En

revanche les bouleversements li�s aux mutations du travail et de la soci�t�, � partir de
la fin des ann�es soixante dans tous les pays industriels d�velopp�s, a affaibli cette
fonction.

Table ronde : Vers de nouvelles bases documentaires ?

Depuis une d�cennie, lÕacc�s aux sources documentaires et aux archives a profond�-
ment modifi� les conditions du travail historique et impuls� lÕactivit� de recherches en
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permettant lÕouverture de nouveaux champs dÕinvestigation. Cependant la masse
documentaire, son �tat de conservation, les difficult�s mat�rielles des organismes de
stockage en Russie, pour la p�riode allant des ann�es vingt aux ann�es cinquante,
posent des probl�mes qui concernent toute la communaut� scientifique. Il existe
divers moyens et m�thodes pour rendre plus accessible une documentation qui doit
rester ouverte aux diff�rents chercheurs, quelles que soient leur nationalit�, leurs sou-
tiens institutionnels ou leurs moyens financiers. Les projets en cours de num�risation,
de microfilmage, dÕ�dition papier, m�ritent examen et r�flexion de la part des histo-
riens, en concertation avec les archivistes dans le cadre dÕune coop�ration internatio-
nale �minemment souhaitable. QuÕimplique la mise en r�seau des diff�rents centres de
ressources ? La situation des archives du communisme et son �volution r�cente. �tat
des lieux : moyens mat�riels, conservation, accessibilit�, inventaires. Les syst�mes de
coop�ration, dans le cadre des accords bilat�raux ou multilat�raux. Le r�le du Conseil
International des Archives et du Conseil de lÕEurope. Les r�sultats �ditoriaux : r�sultats
et perspectives. Nouveaux outils de travail en terme dÕinventaires et de corpus de tex-
tes.

JEAN VIGREUX - SERGE WOLIKOW

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605
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JOURN�E DÕ�TUDES

LA FORMATION ET LÕID�AL :

LES �COLES DES PARTIS OUVRIERS EN EUROPE

ET LEUR �VOLUTION AU XX
e 
SIéCLE

Depuis le printemps 1997, le s�minaire Convaincre et former : propagande et diffu-

sion des savoirs en milieux populaires aux XIXe et XXe si�cles propose chaque ann�e
une journ�e dÕ�tudes sur un th�me particulier de ce vaste chantier de recherches. Il
sÕinscrit dans une d�marche dÕhistoire comparative entre des pays et des �poques tr�s
divers, avec lÕambition de saisir non seulement ce qui les diff�rencie, mais aussi ce qui
les rapproche. Ë lÕissue des s�ances de travail, est projet�e une publication o� les con-
tributions sont mises en perspective � lÕaide dÕune introduction m�thodologique,
dÕune bibliographie comment�e et dÕun certain nombre de documents significatifs 1.
Le 12 mai 1999, le th�me choisi �tait Les �coles des partis ouvriers en Europe et leur

�volution au XXe si�cle. Apr�s avoir lÕann�e pr�c�dente port� lÕattention sur les m�tho-
des dÕapproche des masses par la parole militante et le colportage dÕouvrages engag�s,
il �tait pr�vu cette fois dÕanalyser comment les directions et les militants les plus che-
vronn�s des partis dits ouvriers, quÕils soient socialistes, social-d�mocrates ou commu-
nistes, souhaitaient former ceux qui, en th�orie, assureraient la rel�ve et porteraient �
leur tour le bon message, cÕest-�-dire un discours conforme � lÕorthodoxie partisane. La
probl�matique dÕensemble sÕarticulait autour de quatre questions simples : peut-on �
partir de lÕenseignement et du fonctionnement des dites �coles comprendre la nature
profonde des organisations ? La diversit� des mod�les est-elle vraiment lÕindice de pro-
fondes diff�rences ou existe-t-il entre eux, au-del� des apparences, des ressemblances
importantes ? En quoi les �coles de parti correspondent-elles aux normes socio-
culturelles dominantes ou en divergent-elles fondamentalement ? QuÕest-ce qui
lÕemporte des diff�rences nationales ou des nuances entre organisations ? Ces interro-
gations tenaient naturellement compte des recherches d�j� effectu�es par le pass� tant
en France quÕ� lÕ�tranger. La volont� des participants, une vingtaine au total dont huit
intervenants, �tait donc de brasser un certain nombre de probl�mes r�currents � lÕaide

dÕexemples concrets, pour la plupart in�dits. Ils �taient encourag�s dans cette voie par
le regain actuel des r�flexions comparatives sur la formation des �lites politiques, dont
t�moigne le r�cent colloque de Nanterre, sous la direction de messieurs Le Beguec,

1. Pour la s�ance de 1998, va para�tre prochainement Le verbe et lÕexemple, colporteurs et propagandistes

en Europe de la R�volution fran�aise � nos jours, M. CARREZ et T. BOUCHET [dir.], Dijon, EUD, 2000,
Cahiers de lÕIHC, n¡ 5.
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Quagliarello et Tanner, � propos des cas fran�ais, italien et britannique.
La premi�re contribution, celle de Maurice Carrez (Universit� de Bourgogne), portait
sur lÕ�cole du Parti social-d�mocrate finlandais avant 1914. Elle essaya de montrer que
les consid�rations pratiques lÕemportaient au moment de la fondation, mais que tr�s
vite, lÕ�cole fut au centre de d�bats id�ologiques opposant diff�rentes conceptions du
socialisme et de lÕactivit� du Parti. Finalement, le contenu de lÕenseignement �tablit
une sorte de compromis entre ces aspirations contradictoires, au b�n�fice toutefois de
la gauche kautskiste dont lÕun des repr�sentants, Kuusinen, devint directeur de lÕ�cole.
Celle-ci refl�tait donc en gros la nature du SDP, y compris dans la composition des sta-
giaires, pour la plupart issus des couches sociales constituant sa base �lectorale. 
Lucien Mercier (Universit� de Tours) pr�senta pour sa part les �coles enfantines du
PCF entre 1921 et 1933 en sÕappuyant sur les comptes rendus de la presse ou des con-
gr�s communistes ainsi que sur les t�moignages laiss�s par quelques acteurs. Il montra
que les apprentissages, relativement vari�s, correspondaient � une vision du monde
propre au mouvement ouvrier et � lÕextr�me-gauche, tenant compte de ce que lÕon
d�signait alors comme Ç des valeurs prol�tariennes È. Les enseignants, b�n�voles,
�taient souvent des femmes et des jeunes. Apr�s lÕapog�e de 1922, ces �coles marqu�-
rent le pas, en d�pit de nouveaux progr�s en 1924. Apr�s 1927, elles subirent un d�clin
progressif. 
LÕintervention de Paul Pasteur (Universit� de Rouen) traitait des �coles du Parti social-
d�mocrate autrichien entre 1919 et 1934. Impr�gn�es d�s lÕorigine dÕune longue coha-
bitation entre mouvement lib�ral et mouvement ouvrier, elles �taient articul�es en dif-
f�rents niveaux allant des �coles de base (organis�es en cours du soir) aux universit�s
ouvri�res (Arbeiterhochschulen) dont la principale �tait celle de Vienne. LÕenseigne-
ment dispens� variait dÕun type dÕorganisme � lÕautre, mais il m�lait apprentissages pra-
tiques et cours th�oriques. Il est frappant de constater la soif dÕapprendre des stagiaires
et lÕempreinte tr�s forte quÕils en gard�rent ult�rieurement. Les grands intellectuels du
Parti sÕinvestissaient dans ce travail de qualit� et la formation permettait � nombre de
stagiaires dÕacc�der � une certaine forme de promotion sociale.
Yasmine Siblot (ex-laur�ate du Prix Maitron) �voqua quant � elle les �coles du PCF
entre 1925 et 1936, organismes qui se voulaient alors une r�ponse au manque dÕ�duca-
tion politique de nombreux militants de base. Sa contribution sÕappuyait sur les archi-

ves de la Biblioth�que marxiste de Paris quÕelle avait d�j� utilis�es dans le cadre de son
travail de ma�trise. Elle souligna que la mise en place des �coles fut en quelque sorte
dop�e par les recommandations de lÕInternationale, � la suite du Ve Congr�s dit de la
bolchevisation. Alfred Kurrela fut le cr�ateur dÕun syst�me scolaire pyramidal qui prit
ses distances avec le mod�le de formation issu de lÕavant-guerre. Il estimait en effet que
ce dernier privil�giait lÕintellectuel socialiste au d�triment de lÕouvrier de base. Il fut
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relay� par Victor Faye, venu du parti polonais, qui reprit pour lÕessentiel cette pr�occu-
pation. En d�pit dÕun manque de moyens p�cuniaires, le r�seau se d�veloppa selon
trois phases distinctes. La plus dynamique engloba les ann�es 1929-1932 o� cohabit�-
rent, � la base, �coles de rayons, �coles de propagandistes et �coles par correspon-
dance. Le centre joua toujours un r�le primordial dans le contenu de lÕenseignement
adapt� aux besoins des lignes politiques successives, mais destin� aussi � cr�er une
identit� communiste. Mais si ces �coles permirent la promotion de cadres ouvriers,
elles ne correspondaient pas toujours aux attentes des stagiaires qui �prouvaient d�s
lÕorigine des difficult�s scolaires. Ceux qui sÕen tir�rent le mieux furent les plus instruits
au d�part, la majorit� des �l�ves semblant peu sÕinvestir.
Dans leur pr�sentation du regard dÕ�l�ves fran�ais sur lÕ�cole l�niniste de Moscou, Jean
Vigreux et Serge Wolikow utilis�rent essentiellement le fonds 531 du CREDEHC de
Moscou. Ils firent remarquer que la cr�ation de lÕ�cole eut lieu paradoxalement en
1926, date � laquelle semblait sÕestomper la perspective r�volutionnaire. Elle avait
cependant pour but de remplacer les cadres issus de la social-d�mocratie et de renfor-
cer la rupture avec lÕancien type de formation. La fondation, envisag�e d�s 1923, fut
longtemps diff�r�e. Par la suite, lÕ�cole connut des fluctuations : autant elle semblait
ouverte entre 1926 et 1928, autant elle se referma sur des conceptions tr�s ouvri�ristes
� partir de 1929. Les crit�res de s�lection politique se durcirent, le fonctionnement
devint plus opaque et lÕexemple russe syst�matiquement valoris�. Les programmes,
tr�s lourds, correspondaient � la volont� de former des gens capables de pol�miquer
sur le plan des id�es g�n�rales et de mener sur le terrain la lutte clandestine. Les ensei-
gnants venaient de pays diff�rents et changeaient fr�quemment en raison des disgr�ces
et des purges. 132 stagiaires fran�ais pass�rent � lÕ�cole l�niniste de 1926 � 1932. Beau-
coup �taient dÕorigine ouvri�re. Leurs professeurs parlaient tous fran�ais (en particu-
lier Anna Pauker). Ils logeaient en internat et faisaient lÕobjet dÕune surveillance
constante, surtout lors des stages en entreprises o� beaucoup furent d��us des r�alit�s
concr�tes. Par contre, ils disposaient dÕune riche biblioth�que et acc�d�rent pour la
plupart � des responsabilit�s au moins r�gionales.
Fr�d�ric C�p�de (OURS) et Thierry Hohl (Universit� de Bourgogne) abord�rent con-
jointement le probl�me de lÕ�volution de la formation militante au sein de la SFIO puis
du PS de lÕentre-deux-guerres au d�but des ann�es 1990. En sÕaidant des comptes ren-

dus parus dans lÕorgane central du parti, Le Populaire, Thierry Hohl d�crivit les activi-
t�s de lÕ�cole socialiste de la Seine install�e � Chatenay-Malabry. Son concepteur, Jean
Longuet, souhaitait prolonger lÕactivit� de formation dÕavant 1914 en sÕinspirant toute-
fois des mod�les autrichien et allemand. Il mobilisa pour cela des conf�renciers
occasionnels, mais aussi une �quipe dÕenseignants plus stables o� figuraient des t�nors
du Parti comme Buisson, Le Troquer, Suranne, L�vy, Henri Sellier ou Bracke. Le
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programme �tait surtout bas� sur des conf�rences hebdomadaires portant sur des
sujets sp�cialis�s, jug�s utiles aux militants. LÕhistoire et les questions doctrinales sÕy
taillaient la part du lion. Globalement, lÕ�cole diffusait une culture socialiste tourn�e
vers lÕint�gration et le regard dÕexperts sur la soci�t�. La contestation sociale nÕen �tait
pas absente, mais de mani�re ambivalente. Apr�s la Seconde Guerre mondiale, comme
lÕanalysa Fr�d�ric C�p�de, on passa progressivement de mod�les assez proches de
cette mouture initiale aux universit�s dÕ�t� dont lÕimpulsion fut donn�e en 1985 par
Laurent Fabius. Dans les ann�es 1960, Moch et B�garra furent les principales figures de
la formation des militants au sein de lÕ�cole socialiste. LÕouverture aux intellectuels
�tait limit�e et les cadres de la SFIO assuraient lÕessentiel des cours, ce qui �tait encore
le cas dans les premi�res ann�es de lÕOURS, fond�e en 1969 par Guy Mollet. Le carac-
t�re un peu obsol�te de ces crit�res aboutit dans un premier temps � un �clatement
des centres de formation selon les tendances, avant que la structure actuelle en trois
journ�es centr�es sur lÕactualit� et organis�es en ateliers, tables rondes et synth�ses,
ne sÕimpos�t, dans un esprit tr�s diff�rent du pass�.
Au total, la journ�e a permis de comparer entre eux trois mod�les nationaux, un autre
� vocation internationale ainsi que des exp�riences socialistes et communistes sÕ�talant
des ann�es 1900 � la derni�re d�cennie de notre si�cle. Le nombre important de ques-
tions qui a suivi chacune des six interventions laisse penser quÕune publication r�pon-
drait aux pr�occupations des coll�gues motiv�s par ce th�me dÕ�tude. Il faudrait
n�anmoins quÕune synth�se soit propos�e en compl�ment afin de faciliter la lisibilit�
des d�bats. Nous esp�rons quÕune revue fran�aise dÕhistoire pourra dans un avenir pro-
che accueillir ces travaux dignes dÕint�r�t.

MAURICE CARREZ

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605
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DERNIéRES PARUTIONS

Sous le titre Voter et �lire � lÕ�poque contemporaine, cette publication rassemble un
ensemble dÕ�tudes touchant � la question du vote et des �lections depuis la p�riode
r�volutionnaire.
Les �tudes concernant le ph�nom�ne du vote pendant la d�cennie r�volutionnaire
constituent un apport renforc� � un domaine de recherche qui a fait r�cemment lÕobjet
dÕinterrogations renouvel�es. Ë travers le constat de la diversit� des comportements
�lectoraux en France durant cette p�riode, cÕest la question de lÕint�gration politique
par le vote qui est ici r�examin�e.
La prise en compte des effets de lÕintroduction du suffrage universel en 1848 permet
dÕapprocher les premi�res exp�rimentations en mati�re de techniques �lectorales et
dÕencadrement du vote. 
Sur une dur�e plus longue, et � partir de lÕexemple des �lections l�gislatives en Sa�ne-
et-Loire entre 1906 et 1956, ce sont les ph�nom�nes dÕinstitutionnalisation du vote qui

ont �t� pris en compte dans les formes dÕorganisation des espaces �lectoraux. La mise
en �vidence de ces espaces �claire sous un jour diff�rent les filiations entre les choix
politiques des �lecteurs et la Ç tradition È du vote � gauche dont le d�partement a �t�
porteur.

ISSN : 1274-1744 Ð ISBN : 2-905965-35-5, Prix : 80 F.
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Le c�d�rom R�sistance et Lib�ration du Morvan propose un regard multim�dia sur la
Seconde Guerre mondiale dans le Morvan et sur ses marges. Il est le fruit de la coop�-
ration entre le Mus�e de la R�sistance de Saint-Brisson et lÕIHC-UMR 5605 de lÕuniver-
sit� de Bourgogne. Il sÕest nourri des archives et des t�moignages recueillis depuis de
nombreuses ann�es, des travaux universitaires et des publications de lÕAssociation
pour la recherche sur lÕOccupation et la R�sistance en Morvan (ARORM) qui g�re le
mus�e. Prolongement naturel de lÕexposition organis�e en 1994 � lÕoccasion du cin-
quantenaire de la Lib�ration, sa r�alisation technique a �t� rendue possible gr�ce � la
mobilisation du centre audiovisuel de lÕuniversit� de Bourgogne (CAV-La Passerelle).
Ce c�d�rom se pr�sente comme un instrument de documentation et dÕinformation,
aussi bien pour un �l�ve, un �tudiant, un enseignant que pour un citoyen d�sireux de
mieux conna�tre cette p�riode d�cisive de lÕhistoire contemporaine de la France. Il
Ïuvre � la m�diatisation du savoir universitaire tout en faisant acte de m�moire. Travail
historique, il souligne que dans une �poque o� les choix �taient difficiles des hommes
ont su r�sister aux compromissions et d�fendre leurs valeurs avec courage. LÕexemple
du Morvan montre que la R�sistance ne fut ni unanime ni uniforme. Elle a cependant
permis � la France de se relever de la p�riode de trahison des valeurs r�publicaines
constitu�e par le r�gime de Vichy. Ce c�d�rom entend ainsi, au travers de la documen-
tation historique quÕil propose, mettre en relief les caract�res fondateurs de la p�riode
quÕil �tudie.

R�SISTANCE ET LIB�RATION

DU MORVAN
Il propose un cheminement en trois grandes parties : le Morvan sous lÕOccupation, la
Lib�ration et la m�moire des �v�nements. Il retrace les quatre ann�es sombres de
lÕOccupation et de Vichy, la mise en place des premiers noyaux de R�sistance puis
lÕapparition des maquis, la r�pression allemande et la Lib�ration, sans n�gliger la vie
quotidienne, pour enfin �voquer les �chos de cette p�riode jusquÕ� nos jours et les tra-
vaux historiques. Ë chaque �tape de la progression, la situation du Morvan est replac�e
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dans le contexte g�n�ral de la Seconde Guerre mondiale gr�ce � des introductions
anim�es : une vingtaine de diaporamas permettent de prendre connaissance de
lÕencha�nement des faits.

Au cours dÕune consultation interactive, le visiteur d�couvre photographies, docu-
ments et objets dÕ�poque, archives pr�sent�es sous leur forme originale (circulaires,
cartes dÕidentit�, ausweiss, affiches, etc.), graphiques explicatifs, cartes et plus de
trente t�moignages sonores des acteurs et t�moins ainsi que plusieurs extraits dÕun
film tourn� clandestinement � Semur-en-Auxois pendant la Guerre. Un commentaire
historique met en perspective lÕensemble de cette documentation.
ST�PHANE GACON, JEAN VIGREUX

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605
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DIPLïME DÕ�TUDES APPROFONDIES :

ORDRE ET D�SORDRE DANS LES SOCI�T�S EUROP�ENNES

DE LA PROTOHISTOIRE A LÕ�POQUE CONTEMPORAINE

S�MINAIRES 1999-2000

ENGAGEMENTS ET SOCIABILIT�S

coordonn� par le professeur Serge Wolikow

Ces conférences ont lieu en salle 229 à la faculté des lettres, de 16 h. à 18 h. 

20 octobre 1999 : G�n�rations et engagements Ð Maurice Agulhon (Coll�ge de France)
17 novembre 1999 : LÕengagement politique dans les soci�t�s rurales � lÕ�poque r�vo-

lutionnaire Ð Serge Bianchi (MC Rennes) 

1er d�cembre 1999 : Les conflits ouvriers et la nation au XIXe si�cle Ð P.-J. Derainne
(Hist. Paris) 
15 d�cembre : Les libres penseurs : types dÕengagement et modalit�s dÕaction Ð
Jacqueline Lalouette (Pr Paris XIII)
12 janvier 2000 : Pierre Monatte : un autre syndicalisme Ð Colette Chambelland
(Mus�e social, Paris)
26 janvier 2000 : D�tachement et d�sengagement au sein du PCF de la guerre � nos

jours Ð Bernard Pudal (Pr Montpellier)

1er mars 2000 : Le mouvement mutuelliste Ð Michel Dreyfus (CNRS Paris) 
15 mars 2000 : R�seaux intellectuels et engagement r�sistant Ð Gis�le Sapiro (Ch.
EHESS)
29 mars 2000 : De la gestion des entreprises occup�es aux gr�ves Ç insurrectionnelles È

1945-48 Ð Robert Mencherini (MC Avignon)
26 avril 2000 : La politique contre lÕ�tat Ð Alain Bertho (MC Paris VIII)
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GROUPE DE TRAVAIL

Ç HISTOIRE DES POLITIQUES CULTURELLES LOCALES È

Th�me de lÕann�e 1999-2000 : Histoire des politiques locales du patrimoine

Ce groupe de travail est plac� sous la tutelle du Comit� dÕhistoire du Minist�re de la
Culture avec le soutien du Centre dÕhistoire culturelle des soci�t�s contemporaines
(Universit� de Versailles-Saint-Quentin) et de lÕIHC.

Coordination : Augustin Girard (Pr�sident du Comit� dÕHistoire du Minist�re de la
Culture) ; Christian Pattyn (Comit� dÕHistoire du Minist�re de la Culture) ; Philippe
Poirrier (Institut dÕHistoire Contemporaine, UMR CNRS 5605, Universit� de
Bourgogne) ; Lo�c Vadelorge (Centre dÕHistoire Culturelle des Soci�t�s contemporai-
nes, JE 378, Universit� de Versailles-Saint-Quentin)

Pr�sentation

Poursuivant le travail men� depuis plusieurs ann�es au sein du groupe Ç Histoire des
politiques locales È, lÕann�e 1999-2000 sera consacr�e � lÕ�tude des politiques locales
du patrimoine. Il sÕagit de pointer lÕ�tendue dÕun champ de recherches en pleine
expansion et d�sormais transdisciplinaire. LÕapproche historique servira cependant de
fil conducteur, lÕhistoire des politiques locales du patrimoine �tant entendue du
XVIIIe si�cle � nos jours. Il sÕagira dÕ�valuer les modalit�s politiques, sociales et culturel-
les de la prise de conscience puis de la prise en charge du patrimoine local. On optera
pour une d�finition restreinte du terme Ð celle de la Direction du Patrimoine Ð, tout
en soulignant sa polys�mie et son �volution dans le temps. Cette premi�re ann�e aura
�galement pour but de d�finir de nouveaux chantiers dÕinvestigation (histoire des pro-
fessions du patrimoine, histoire de la d�concentration patrimoniale par exemple) et de
pr�ciser les priorit�s de la recherche.
Les r�unions se d�rouleront � la Maison des Sciences de lÕHomme sous la forme de
4 journ�es dÕ�tudes, ouvertes aux enseignants, aux chercheurs, jeunes ou confirm�s,
mais aussi aux professionnels du patrimoine. Les matin�es seront centr�es autour
dÕune intervention longue (45 minutes) demand�e � un sp�cialiste reconnu de lÕhis-

toire du patrimoine et des politiques culturelles qui lui sont associ�es (successivement
Pascal Ory, Dominique Poulot, Jean-Yves Andrieux, Jean-Michel Leniaud). Ces interven-
tions devront pr�ciser lÕ�tat de la recherche, les programmes en cours ou souhaitables
et les attendus m�thodologiques. Elles seront suivies dÕun d�bat associant, sur le prin-
cipe d�j� �prouv� les ann�es pr�c�dentes, acteurs et chercheurs. Les apr�s-midi pro-
poseront des approches monographiques (�tudes dÕinstitutions, pr�sentations
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r�gionales ou municipales, �clairages th�matiques), suivies dÕun d�bat.

Calendrier des journ�es dÕ�tudes

Mardi 11 janvier 2000 :

Pascal Ory (Professeur dÕhistoire contemporaine, Universit� de Paris I-Sorbonne) Ð
Quelles questions pour lÕhistoire du patrimoine local et national ?

Catherine Bertho-Lavenir (Professeur dÕhistoire contemporaine, Universit� de
Clermont-Ferrand) Ð Les comit�s d�centralis�s du Touring-Club de France.

Herv� Gl�varec (chercheur au CERAT de Grenoble) Ð QuÕest-ce que le Patrimoine

pour les Associations ?

Mardi 8 f�vrier 2000 :

Dominique Poulot (Professeur dÕhistoire moderne, Universit� de Tours) Ð Le

Ç moment Guizot È du patrimoine.

Lo�c Vadelorge (Ma�tre de conf�rences, Universit� de Versailles-Saint-Quentin) Ð
D�partements et Patrimoine : LÕexemple de la Seine-Inf�rieure (1789-1940).

Claire Giraud-Labalte (Ma�tre de conf�rences associ� en histoire de lÕart et patrimoine,
Universit� dÕAngers) Ð Les Angevins et leurs monuments (1800-1840).

Mardi 14 mars 2000 : Autour du Patrimoine industriel

Jean-Yves Andrieux (Professeur � lÕuniversit� de Rennes II, Centre de recherches sur
lÕhistoire des arts) Ð LÕextension du patrimoine aux champs de lÕindustrie et des tech-

niques en France : bilan et perspectives de recherche.

Philippe Mairot (Conservateur en chef du patrimoine, Professeur associ� � lÕUniversit�
de Paris I-Panth�on Sorbonne, Directeur du mus�e des techniques et cultures
comtoises) Ð Un r�seau r�gional de mise en valeur du patrimoine industriel : les

mus�es des techniques et cultures comtoises, 1978-2000.

Nadine Halitimi (Chercheur au service de lÕinventaire, DRAC Rh�ne-Alpes) Ð Rep�rage

du patrimoine industriel de Lyon : pr�mices.

Jeudi 27 avril 2000 :
Jean-Michel Leniaud (Directeur dÕ�tudes, EPHE) Ð Le point sur les recherches en cours

� lÕ�cole Pratique des Hautes �tudes et � lÕ�cole Nationale des Chartes sur lÕHistoire

du Patrimoine (1789-1972).

Arlette Auduc (conservateur du patrimoine, service r�gional de lÕinventaire, DRAC Ile
de France) Ð Le Service des Monuments historiques sous la IIIe R�publique.

Nathalie Mathian (�cole dÕarchitecture de Saint-�tienne) Ð Du monument historique
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au site. �volution de la notion de patrimoine � Lyon, de la R�volution � la Seconde

Guerre mondiale.

Organisation pratique : Le s�minaire se d�roule entre 10 h. et 17 h. � la Maison des
Sciences de lÕHomme (16-18, rue Suger, 75 006 Paris, m�tro Saint-Michel).
Contacts : Genevi�ve Gentil : Secr�tariat du comit� dÕhistoire du minist�re de la
Culture, 2, rue Jean Lantier, 75 001 Paris.
T�l : 01 40 15 79 16. Fax : 01 40 15 79 99.
Nota : Les travaux du pr�c�dent s�minaire, consacr�s � lÕhistoire des politiques cultu-
relles locales se sont achev�s par un colloque, organis� � lÕOp�ra Bastille, les jeudi 25 et
vendredi 26 novembre 1999.
Les actes, publi�s sous la direction de Philippe Poirrier et Jean-Pierre Rioux, seront dis-
ponibles � la Documentation fran�aise au printemps 2000.

PHILIPPE POIRRIER

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605

COLLOQUES

25-26 novembre 1999 : Affaires culturelles et territoires (FNSP, Minist�re de la culture,
IHC)
12 et 13 mai 2000 : Cent ans de socialisme en Sa�ne-et-Loire (IHC, IEP Grenoble, IEP
Lyon)
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TRAVAUX, PARTICIPATIONS DIVERSES

DES CHERCHEURS DE LÕIHC

1ÑPublications :

Ouvrages

POIRRIER Philippe, Soci�t� et culture en France depuis 1945, Paris, Seuil, 1998, 96 p.

POIRRIER Philippe, Histoire des politiques culturelles de la France contemporaine,

Dijon, Bibliest-Universit� de Bourgogne, 1998, 129 p. (deuxi�me �dition, revue et aug-
ment�e).

POIRRIER Philippe et DUBOIS Vincent [dir.], Politiques locales et enjeux culturels. Les

clochers dÕune querelle, XIXe-XXe si�cles, Paris, Comit� dÕhistoire du minist�re de la
Culture-La Documentation fran�aise, 1998, 456 p.

WOLIKOW Serge et POIRRIER Philippe [dir.], O� en est lÕhistoire du temps pr�sent ?

Notions, probl�mes et territoires. Actes du colloque transfrontalier-Cluse, Dijon-

25 septembre 1997. Territoires contemporains, bulletin de lÕIHC, n¡ 5 Ð hors s�rie,
Dijon, Universit� de Bourgogne, 1998, 102 p.

WOLIKOW Serge et BLETON-RUGET Annie [dir.], Antifascisme et nation. Les gauches

europ�ennes au temps du Front populaire, Dijon, EUD, 1998, 272 p.

WOLIKOW Serge [dir.], Les syndicalismes en Europe. Grande-Bretagne, Allemagne,

Paris-Dijon, Institut CGT dÕhistoire sociale-IHC, 1998, 136 p.

 Articles et contributions

BERLIéRE Jean-Marc, Ç Archives de police : du fantasme au mirage È, in J.-G. PETIT et
F. CHAUVAUD [dir.], LÕhistoire contemporaine et les usages des archives judiciaires

1800-1939, Paris, Champion, 1998, p. 255-270.

BERLIéRE Jean-Marc, Ç Police et renseignement È, in P. LACOSTE. [dir.], Le renseignement

� la fran�aise, Paris, Economica, 1998, p. 9-27.
BERLIéRE Jean-Marc, Ç Les archives polici�res È, in Transparence et secret. LÕacc�s aux

archives contemporaines, Num�ro sp�cial de la Gazette des archives, Association des
archivistes fran�ais, mai 1998.

BERLIéRE Jean-Marc, Ç Ë bas les vaches ! Ë lÕeau les sergots (NTM 1898) ! È, in ætre flic

aujourdÕhui, Panoramiques, n¡ 33, 2e trimestre 1998, p. 162-170.
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BLETON-RUGET Annie, Ç Agrarisme r�publicain, ethnographie folkloriste et
r�gionalisme : quand la Bresse sÕexposait � Paris en 1937 È, in P. PONSOT [dir.], La

Bresse, les Bresses, �ditions Bonavitacola, 1998, p. 225-234.

BLETON-RUGET Annie, Ç Le Front populaire et les composantes agrariennes de lÕidentit�
nationale fran�aise : autour de lÕExposition internationale de 1937 È, in S. WOLIKOW et
A. BLETON-RUGET [dir.], Antifascisme et nation. Les gauches europ�ennes au temps du

Front populaire, Dijon, EUD, 1998, p. 253-261.

BLETON-RUGET Annie, Aux sources de lÕagrarisme r�publicain : la propagande
d�mocrate-socialiste et les campagnes (1848-1851), Cahiers dÕhistoire, tome XLIII,
n¡ 2, 1998, p. 283-299.

BOUCHET Thomas, R�gner bourgeoisement. La mise en sc�ne du pouvoir monarchique
sous Louis-Philippe, Territoires contemporains, bulletin de lÕIHC, 1998, n¡ 6, p. 85-90.

CARITEY Beno�t et MICHON Bernard, Ç Histoire orale dÕune profession : les enseignants
dÕ�ducation Physique È, in P. ARNAUD. [dir.], Une histoire de lÕEP : enseignements pri-

maire et secondaire (1880-2000), Revue spirales, n¡ 13-14, CRIS, UFRAPS Lyon, 1998.

CARITEY Beno�t, Ç LÕhistoire venant dÕen bas : ses atouts et ses pi�ges È, in S. WOLIKOW et
P. POIRRIER [dir.], O� en est lÕhistoire du temps pr�sent ? Notions, probl�mes et territoi-

res. Actes du colloque transfrontalier-Cluse, 25 septembre 1997, Dijon, Universit� de
Bourgogne, 1998, p. 23-30.

CARREZ Maurice, Le mouvement syndical allemand des origines aux ann�es 1980 et la
politique sociale en Allemagne, 1880-1945, in S. WOLIKOW [dir.], Les syndicalismes en

Europe. Grande-Bretagne, Allemagne, syndicats et soci�t�s, Paris-Dijon, IHS-IHC,
1998, p. 73-98.

CARREZ Maurice, Les exp�riences gouvernementales et lÕidentit� social-d�mocrate dans
lÕEurope de lÕentre-deux-guerres, Actuel Marx, 1998, n¡ 23, p. 47-58.

CARREZ Maurice, Les images du pouvoir dans la Finlande rouge de 1918, Territoires

contemporains, bulletin de lÕIHC, 1998, n¡ 6, p. 91-98.

FORTUNET Fran�oise, KOURCHIR O et TREMPE Rolande, Ç Innovation et exemplarit� des
relations au social. Les mines, les mineurs et lÕ�tat en France � la fin du XIXe si�cle È, in

P. AUVERGNON et al., LÕ�tat � lÕ�preuve du social, Paris, Syllepses, 1998, p. 179-193.

FORTUNET Fran�oise, Ç Des droits et des devoirs È, in La Constitution de lÕAn III, Dijon,
EUD, 1998, p. 17-29.

FORTUNET Fran�oise, De la loi du 20 septembre 1792 � lÕarticle 75 du Code civil : la
volont� en actes de mariage, MSHDB, 1998, n¡ 55, p. 189-199.

GACON St�phane, Les entraves � lÕhistoire du temps pr�sent : lÕexemple de lÕamnistie,
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in S. WOLIKOW et P. POIRRIER [dir.], O� en est lÕhistoire du temps pr�sent ? Notions,

probl�mes et territoires. Actes du colloque transfrontalier-Cluse, 25 septembre 1997,
Dijon, Universit� de Bourgogne, 1998, p. 45-52.

POIRRIER Philippe, Ç Culture nationale et antifascisme au sein de la gauche fran�aise
(1934-1939) È, in S. WOLIKOW et A. BLETON-RUGET [dir.], Antifascisme et nation. Les

gauches europ�ennes au temps du Front populaire, Dijon, EUD, 1998, p. 239-247.

POIRRIER Philippe, Ç Les d�fis de lÕhistoire culturelle du temps pr�sent : un terrain, des
regards pluriels È, in S. WOLIKOW et P. POIRRIER [dir.], O� en est lÕhistoire du temps

pr�sent ? Notions, probl�mes et territoires. Actes du colloque transfrontalier-Cluse,

25 septembre 1997, Dijon, Universit� de Bourgogne, 1998, p. 77-87.

POIRRIER Philippe, Ç De lÕexp�rience � lÕexemplarit�. Les �lus locaux aux Rencontres
dÕAvignon (1964-1970) È, in V. DUBOIS et P. POIRRIER [dir.], Politiques locales et enjeux

culturels. Les clochers dÕune querelle, XIXe-XXe si�cles, Paris, La Documentation fran-
�aise-Comit� dÕhistoire du minist�re de la Culture, 1998, p. 255-279.

POIRRIER Philippe, Ç LÕhistoire des politiques culturelles locales. Une recension des tra-
vaux r�cents È, in V. DUBOIS et P. POIRRIER [dir.], Politiques locales et enjeux culturels.

Les clochers dÕune querelle, XIXe-XXe si�cles, Paris, La Documentation fran�aise-Comit�
dÕhistoire du minist�re de la Culture, 1998, p. 413-433.

POIRRIER Philippe, Jean Vilar and the Ç Avignon Encounters È. The birth of cultural
Policies, 1964-1970, The International Journal of Cultural Policy, 1998, n¡ 1, p. 75-97. 

POIRRIER Philippe, Des enseignements artistiques � lÕ�ducation culturelle, Revue IREG,
automne 1998, n¡ 6, p. 143-147.

RALLE Michel, Pablo Iglesias en 1898, Memoria del 98/El Pa�s, Madrid, 27-10-1998.

RALLE Michel, Ç Que el deleite sea provechoso, instructivo È, in J. CARBONELL [coord.],
Els origens de les asociacions corals a Espanya (s. XIX-XX), Barcelona, Oikos-Tau,
1998, p. 95-108.

VIGREUX Jean, Ç Le PCF garant de lÕagrarisme de gauche en 1937 È, in S. WOLIKOW et
A. BLETON-RUGET [dir.], Antifascismes et nation. Les gauches europ�ennes au temps du

Front populaire, Dijon, EUD, 1998, p. 163-171. 
VIGREUX Jean, Ç Archives et sources orales : le cas du communisme È, in S. WOLIKOW et
P. POIRRIER [dir.], O� en est lÕhistoire du temps pr�sent ? Notions, probl�mes et territoi-

res. Actes du colloque transfrontalier-Cluse, 25 septembre 1997, Dijon, Universit� de
Bourgogne, 1998, p. 89-102. 

UBBIALI Georges, Strat�gie discursive des professionnels de la repr�sentation, Bulletin

de m�thodologie sociologique, 1998, n¡ 60, p. 106-121.
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UBBIALI Georges, Ç Vive la CGT de lutte de classe ! È Rh�torique gauchiste, d�ni
pratique du syndicalisme, Dr�le dÕ�poque, n¡ sp�cial : Pas de chrysanth�me pour
Mai 68, 1998, n¡ 2, p. 55-78.

2ÑColloques et s�minaires :

BERLIéRE Jean-Marc, Table ronde sur Ç le crime et lÕ�tat È, Festival dÕhistoire de Blois,
octobre 1998.

BERLIéRE Jean-Marc, Ç La prosopographie et lÕusage des archives polici�res È, CRHSS et
Dictionnaire biographique du mouvement ouvrier fran�ais, Universit� de Paris I-
Panth�on-Sorbonne, novembre 1998.

BLETON-RUGET Annie, Ç Les terroirs et les soci�t�s locales È, Rencontres internationales

Jules Guyot : les terroirs du Chardonnay et du Pinot noir, Dijon-Beaune, 20-
21 mars 1998.

BLETON-RUGET Annie, Ç LÕanticipation du suffrage universel : autour du d�cret du
5 mars 1848. R�publique, droit de vote et mode de repr�sentation È, colloque La

Constitution du 4 novembre 1848, lÕambition dÕune r�publique d�mocratique,
Centre G. Chevrier-CERPO-Association fran�aise des constitutionnalistes, Dijon, 10-
11 d�cembre 1998.

BLETON-RUGET Annie, Ç La paysannerie en d�bat. Autour du d�cret du 3 octobre 1848 È,
colloque Les enjeux de la formation des acteurs de lÕagriculture, 1760-1945, ENESAD-
Minist�re de lÕAgriculture et de la P�che, Dijon, 19-21 janvier 1999.

BLETON-RUGET Annie, Ç LÕengagement r�publicain avant les partis È, s�minaire de DEA
Ordre et d�sordre dans les soci�t�s contemporaines, novembre 1998.

BOUCHET Thomas, Ç La Barricade È, colloque Armand Barb�s et les r�publicains de

1848, Carcassonne, 6-7 novembre 1998.

BOUCHET Thomas, Ç Un �v�nement grave vient de jeter la consternation dans ParisÉ È,
colloque La perception de lÕ�v�nement dans la presse de langue fran�aise et alle-

mande, Saarbr�cken, 12-14 mars 1998.

BOUCHET Thomas, Ç LÕ�crivain, le peuple et lÕinsurrection : Les Mis�rables È, colloque

Intellectuels, travailleurs et mouvements sociaux en France et en Italie, dans la pre-

mi�re moiti� du XIXe si�cle, Imola, 3-4 d�cembre 1998.

BOUCHET Thomas, Ç Violences insurrectionnelles au d�but de la monarchie de Juillet È,
s�minaire Violence politique et violence sociale, Universit� de Paris X-Nanterre et
Commission internationale dÕhistoire des mouvements sociaux, 14 janvier 1998.

CARREZ Maurice, Ç La manne et le fouet : la propagande par le verbe en Finlande 1800-
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1917 È, journ�e dÕ�tudes Colporteurs et propagandistes en Europe de la R�volution

fran�aise au d�but du XXe si�cle, Dijon, IHC, 8 avril 1998.

CARREZ Maurice, Ç Edgar Faure et la Franche-Comt� (1946-1988) : histoire et bilan dÕune
implantation m�thodique È, IXe Rencontres de B�ziers, Edgar Faure, homme politique

et homme dÕ�tat, 3 octobre 1998.

CORDILLOT Michel, Ç Le mouvement ouvrier fran�ais � la crois�e des chemins : mutua-
lisme et/ou r�sistance � la fin du Second Empire È, Colloque du Centenaire de la

Mutualit� fran�aise, 24-25 septembre 1998.

CORDILLOT Michel, Ç Les ouvriers francophones aux �tats-Unis : de lÕapproche biogra-
phique � la prosopographie È, Colloque en lÕhonneur de Marianne Debouzy : Trente

ans dÕhistoire sociale aux �tats-Unis, Paris, 6-7 novembre 1998.

POIRRIER Philippe, Ç Les municipalit�s et les biblioth�ques : de lÕindiff�rence � lÕappro-
priation, XIXe-XXe si�cle È, Intervention � la journ�e dÕ�tudes La biblioth�que dans la
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ACTIVIT�S DÕADIAMOS

Apr�s avoir r�alis� plusieurs expositions (Front populaire, Femmes, Mai 68), ADIAMOS
a recentr� cette ann�e son activit� sur les archives. Le travail de classement se
poursuit ; dor�navant le fonds Odette Jarlaud est enti�rement inventori� gr�ce au
d�pouillement exhaustif dÕAnne Goirand-Hohl ; le fonds de lÕUR-CFDT est en cours de
classement par St�phane Paquelin ; celui du PSU de Sa�ne-et-Loire par Jean Vigreux.
DÕautres fonds arrivent � ADIAMOS : lÕassociation vient de dÕint�grer dans son fonds
par convention avec H�l�ne Brun, les cahiers de prison de son p�re Fran�ois Billoux ;
les archives de lÕUGED-UNEF, au cours des ann�es 1980, viennent compl�ter le fonds
�tudiant qui se composait dÕarchives des ann�es 60 et de fonds �pars de lÕAGED-
UNEFid. Quelques conventions sont en projet, en particulier du c�t� du syndicalisme
enseignant. 
Gr�ce � ses fonds dÕarchives et ses fonds documentaires (revues, p�riodiques, journaux
et ouvrages) ADIAMOS contribue � aider les �tudiants et chercheurs ; notons par
exemple quelques travaux soutenus cette ann�e � lÕuniversit� de Bourgogne sur la vie
politique et sociale dans la r�gion [voir la rubrique de ce bulletin sur les m�moires de
ma�trise]. Les recherches biographiques dans le cadre de lÕenqu�te prosopographique
du Maitron se poursuivent �galement. 
ADIAMOS a co-organis� avec lÕIHC une journ�e dÕ�tudes sur Lucien H�rard, dont les
actes seront publi�s r�cemment par nos soins dans les Cahiers dÕADIAMOS n¡ 2. Cette
nouvelle publication est r�cente. Le premier num�ro, sorti au printemps 1999, est con-
sacr� � LÕengagement syndical en question ; chacun des articles propos�s pr�sente
une facette de lÕengagement syndical au prisme des tensions internes et externes qui
marquent les organisations et les militants tout au long du si�cle. La part des militants

est trait�e par Vincent Chambarlhac qui fait une analyse des motivations de lÕengage-
ment chez les intellectuels syndicalistes r�volutionnaires. Elle est pr�sente chez Thierry
Hohl qui examine le cas de militants socialistes confront�s � leur choix syndical (au sein
du SNI de lÕYonne) au moment de la guerre dÕAlg�rie. La part des organisations est au
cÏur des pr�occupations de St�phane Paquelin dont lÕenqu�te porte sur les tensions

internes � la CGT au cours de la campagne pr�sidentielle de 1981. Aude Saldana sÕint�-
resse, quant � elle, aux rapports entre les unions d�partementales CGT et CFDT de
1968 jusquÕaux d�buts des ann�es 1970 en C�te-dÕOr.
Dans le cadre de cette activit� de m�diatisation du savoir, ADIAMOS continue � animer
des d�bats et conf�rences, aussi bien avec le cin�ma Eldorado (soir�e-d�bat autour du
film de Yamina Benguigui, M�moires dÕimmigr�s, lÕh�ritage maghr�bin ; soir�e-d�bat
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autour du film de Jean-Pierre Ameris, Le bateau de mariage) et avec la FNAC dans le
cadre de son forum (d�bat sur les 35 h. anim� par Georges Ubbiali).

JEAN VIGREUX

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605

Renseignements pratiques :
ADIAMOS Ð 19, rue Maxime Guillot � Chen�ve, Bus n¡ 5.
Tel : 03.80.51.93.73.
La Biblioth�que est ouverte lÕapr�s-midi de 13 h. � 18 h. (mardi, mercredi et jeudi).
Pour b�n�ficier des services de la biblioth�que il faut sÕinscrire sur place et sÕacquitter
dÕun montant de 30 F. pour obtenir une carte de lecteur. Les �tudiants en cycle de
recherche doivent adh�rer � ADIAMOS pour b�n�ficier des fonds documentaires. LÕuti-
lisation de ces archives ne pourra se faire quÕapr�s un avis favorable du (ou des) dona-
teur(s), du Conseil scientifique dÕADIAMOS (pr�sid� par Serge Wolikow) et des
instances dirigeantes de lÕassociation. Toute la documentation qui concerne les indivi-
dus est soumise aux r�glementations appliqu�es dans les centres publics dÕarchives �
propos de la vie priv�e.
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LES SYNDICALISMES EN EUROPE

SECONDE PARTIE DU CYCLE DE S�MINAIRES (1998-1999)

LÕIHS-CGT et lÕIHC organisent conjointement depuis 1997 des s�minaires sur les syndi-
calismes en Europe, avec la participation de lÕInstitut de Recherches �conomiques et
Sociales (IRES) et avec le soutien de la Communaut� europ�enne.
Deux s�minaires avaient d�j� eu lieu au cours de lÕann�e 1997 : le premier sur le syndi-
calisme anglais (les 18 et 19 novembre 1997), le second sur le syndicalisme allemand
(les 16 et 17 d�cembre 1997) 1. Nous avons donc poursuivi en traitant des syndicalis-
mes en Espagne (les 2 et 3 d�cembre 1998 )et en Italie (les 18 et 19 mars 1999). Ces
s�minaires sÕinscrivaient dans un projet de formation sur lÕhistoire (et lÕactualit�) des
syndicalismes europ�ens. Ë travers ces s�minaires, notre ambition �tait dÕapporter aux
responsables syndicaux fran�ais des connaissances indispensables � une coop�ration
syndicale internationale, en particulier � ceux dont les fonctions les appellent � rencon-
trer dÕautres partenaires europ�ens, par le biais de monographies.
La conscience de la diversit� des pratiques syndicales europ�ennes inh�rentes aux dif-
f�rentes cultures nationales a conduit lÕIHS-CGT et lÕIHC � privil�gier une approche
historique. Il sÕagissait, dans une perspective comparative, dÕaborder les structures syn-
dicales, leurs �volutions dans le temps, leurs relations avec les organisations politiques,
et avec lÕ�tat ainsi que les d�terminants �conomiques et culturels.
Pour chaque session, la participation active dÕuniversitaires et de responsables syndi-
caux des pays �tudi�s a permis une coop�ration internationale et des �changes directs
avec nos voisins. Au cours de chaque s�minaire, une s�ance a �t� consacr�e � lÕactualit�
et aliment�e par lÕintervention des sociologues. Ces s�minaires ont �t� anim�s par
Adriana Buffardi, pr�sidente de lÕInstitut de recherches �conomiques et sociales (IRES
Italie) et membre du Comit� directeur de la CGIL ; Catherine Vincent, sociologue �
lÕInstitut de recherches �conomiques et sociales (IRES France) ; Jose Babiano, direc-
teur des Archives de lÕHistoire du Travail � la Fundaci�n 1er de Mayo (Madrid), profes-
seur � lÕ�cole des relations du travail � lÕuniversit� de Madrid ; Angelo Gennari,
directeur du Bureau dÕ�tudes et de recherches de la CISL, membre du Comit� ex�cutif

et du Conseil g�n�ral de la CISL ; Bruno Groppo, chercheur au CNRS ; Jacques
Maurice, professeur �m�rite de lÕuniversit� Paris X-Nanterre ; Adolfo Pepe, professeur
dÕhistoire europ�enne � la Facult� des sciences politiques de lÕuniversit� de Teramo,
secr�taire de la Fondation G. Di Vittorio ; Gabriel Pere, professeur dÕhistoire contem-
poraine � lÕuniversit� autonome de Barcelone, directeur du d�partement dÕhistoire

1. S. WOLIKOW [dir.], Les syndicalismes en Europe. Grande-Bretagne, Allemagne, Paris-Dijon, Institut CGT
dÕhistoire sociale-IHC, 1998, 136 p.
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moderne et contemporaine, membre du Conseil de r�daction de Ç Historia Social È ;
Michel Ralle, professeur de civilisation espagnole � lÕuniversit� de Paris IV-Sorbonne ;
Udo Rehfeldt, charg� de recherche � lÕInstitut de recherches �conomiques et sociales
(IRES France), animateur du s�minaire international de lÕIRES.
Ont assist� aux s�minaires des membres des comit�s de groupes europ�ens, des res-
ponsables des secteurs internationaux (de la conf�d�ration et des f�d�rations) ainsi
que des syndicalistes issus de diverses f�d�rations. Comme pour les premiers s�minai-
res, une publication reprenant les contributions a �t� publi�e par lÕUniversit� de
Bourgogne 1.
Gr�ce � ces s�minaires, des contacts se sont nou�s, notamment avec la Fondation du
1er Mai avec laquelle lÕIHS participe � un projet dÕ�dition dÕun guide des sources de
lÕimmigration (dans le cadre du programme Rapha�l). Par ailleurs, lÕInstitut dÕhistoire
contemporaine de Dijon envisage la mise en place dÕun s�minaire de DEA sur le syndi-
calisme, projet auquel serait associ� lÕIHS.
Enfin, forts de ces premi�res exp�riences, nous pr�parons d�s maintenant, la tenue
dÕun colloque international sur Les syndicalismes en Europe pour lÕautomne 2000. Y
seront invit�es toutes les centrales de la CES. Ce colloque aurait lieu � Dijon, sur trois
jours et traiterait de questions transversales. Cette prochaine initiative sera � la fois un
stimulant pour la recherche, un lieu de formation et de contacts entre responsables
syndicaux et universitaires europ�ens.

TANIA R�GIN

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605
1. S. WOLIKOW [dir.], Les syndicalismes en Europe. Espagne, Italie,  Paris-Dijon, Institut CGT dÕhistoire
sociale-IHC, 1999, 208 p.
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JOURN�E DÕ�TUDES :

LÕENGAGEMENT Ë LÕ�CHELLE DÕUNE VIE.

LUCIEN H�RARD, DU SYNDICALISTE ENSEIGNANT

AU M�DIATEUR CULTUREL

Le 19 mai 1999, lÕInstitut dÕhistoire contemporaine a organis�, en collaboration avec
lÕassociation ADIAMOS, une journ�e dÕ�tudes consacr�e � lÕengagement militant � par-
tir de la figure de Lucien H�rard (1898-1993). Cette journ�e dÕ�tudes cl�turait le s�mi-
naire de DEA Ç Les chemins de la critique sociale et politique : les engagements È.
LÕitin�raire de Lucien H�rard, militant r�volutionnaire dans lÕentre-deux-guerre, puis
notable culturel au lendemain de la Lib�ration, permettait dÕinterroger � partir dÕune
entr�e biographique, les modalit�s et les mutations de lÕengagement � lÕ�chelle dÕune
vie.
Claude Cuenot �voque les premi�res ann�es de militantisme de Lucien H�rard au sein
de la r�gion centre-est du parti communiste, puis sa rupture avec le mouvement com-
muniste. Si le jeune instituteur sÕinvestit surtout dans le combat syndical (CGTU), il
sÕimplique aussi dans la r�daction de lÕhebdomadaire r�gional du parti communiste.
Apr�s son exclusion, H�rard participe � la cr�ation de la F�d�ration communiste ind�-
pendante de lÕEst quÕil quitte en 1934 pour se rapprocher de la gauche socialiste. Les
communications de Philippe Gumplowicz et de Thierry Hohl analysent les Ç ann�es
Gauche R�volutionnaire È de Lucien H�rard. Christian Beuvain examine les rapports
quÕentretient Lucien H�rard avec le PCF dans les ann�es trente. Ces trois communica-
tions soulignent lÕimpuissance qui gagne peu � peu le militant ouvrier et lui fait perdre
sa foi dans lÕaction r�volutionnaire, voire m�me dans la simple posture militante. L� se
trouve sans doute la clef principale de son retrait du champ politique � la veille de la
Seconde Guerre mondiale et son absence au sein dÕune R�sistance fortement structu-
r�e par les communistes.
LÕapr�s-45 voit Lucien H�rard reconvertir son militantisme dans lÕaction profession-
nelle et dans la plume. Maurice Voutey, ancien �l�ve de Lucien H�rard � lÕEPS de Dijon,
apporte un t�moignage sur le charisme dÕun professeur qui marqua plusieurs g�n�ra-

tions dÕ�l�ves. Jean-Fran�ois Bazin �voque lÕinfatigable journaliste auteur de plusieurs
dizaines de milliers dÕarticles. Le journaliste politique de lÕavant-guerre devient un actif
d�fenseur du r�gionalisme culturel. Vincent Chambarlhac souligne le r�le jou� par
H�rard dans la diffusion de lÕÏuvre de Marcel Martinet. Le r�gionalisme affich� du
m�diateur culturel est moins un refus de militer quÕune nouvelle forme dÕengagement.
LÕapproche par la m�moire offre la possibilit� dÕexaminer les reconstructions � lÕÏuvre
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dans les itin�raires biographiques. Jean Vigreux signale combien, au soir de sa vie,
Lucien H�rard renoue avec le militantisme de sa jeunesse. Le film de Mosco lui offre,
en 1991, un retour sur son pass�. La soci�t� culturelle locale, v�ritable producteur col-
lectif de m�moire, participe aussi � parfaire la figure de Lucien H�rard. Philippe Poirrier
montre, que dÕhonneurs en comm�morations, les r�seaux acad�miques locaux par-
viennent � imposer lÕimage de lÕhomme de lettre : le m�diateur culturel efface le mili-
tant.

Les actes de ces journ�es dÕ�tudes seront publi�s au cours du premier semestre 2000
sous la forme dÕun Cahier dÕADIAMOS. 

PHILIPPE POIRRIER

Universit� de Bourgogne

IHC Ð UMR-CNRS 5605
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